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CONDITIONS DE CE JOUR-AL. chainses! Et quand l'édifice sera fini, au tre' que le marchand Marois spécule avec
E NAL. lieu de dix mille louis, on aura, pour le les six mille louis de débentures qui ap-

hâtir, dépenIsé cinquante mille louis! La partiennient aux déposants? Est-ce pour'O S E V A Ubalance de quarante mille louis sera ne point se comprometre que cet mdivi-
U B V Hdans la bourse de cette b:nde de vamipi.. dlu achète les livects au- plus bas prix

res ministériels qui depuis si longtemps possible avec les £360 d'intérêt que lui
VOL SNT, oui nous le repetons, volent le rapportent, chaque année, ces débenturcs?

UNE FOIS PAR SEMAINE. public. Quand on songe à l'impudent cinysmci
-- On parle déconoie ! Dans la bouchec de ces hommes qui se couvrent du mail-

On s'abonne chez L. M. D A t, des ministres ce mot est une insulte pour teau de la religion pour duper les masses,
LNo. ne n au O n parl dèco o mi C D n la bo chét.ce om mes quin s e lesu v r e ss a e-No. 26, rue D'Aiguillon, faubourg Saint- les citoyens de Québec. Quand le naire on ne s'toime poit de les voir essayer

Jean, Québcc. Langcin et ses 'Vandales' ont démoli !es a nous faire jeter de la boue a la figure
L'abonnemen1 lit t e cinq chelins pa- nurs encore intacts de la chambre d'as- parcequo nous défendons la cause de

yahles ]NA\TRIAELEMENT d'avaiice semblée, des citoyens parlèrent aussi d'é- l'opprimé.
Nois pveinlons nos abonnés et le pu- cononie, mais on les traita de fous ! Nous >ourtant il faudra que tôt ou tard

blie, que monsieur Josten LAnocnE est au- nous rappelons, qu'alors, le premier ar. cette affaire se regle d'une manière ou

iorisé zî recevoir les sommes ducs à cet chitecto Canadien, monsieur Baillargê, d'une autre. L'intérêt publie l'exige.
/tablissement et d'en donner quittance. flagella ces pigmées dévastiteurs. Mais Quand à nous nous ne cesser ns de dire

que pouvait le génie d'un homme contre aux déposants de ne point laisser en re-

t, ýO SOmIF ni' IIoUts- ni., eitA .r.rs. 'le crétinisme des acheteurs le conscien. pos les directeurs jusqu'a. ce qu'ils aient
ces ?. At tendre que l'avenir le vengeat. rendu compte. Nous leur dirons encore

Il est, maintenant, certain que l'on va C'est ce qu'il a fair. de ne point vendre leurs livrets. Bientôt,
construire, sur l'emplacement de lancien- Pour prouver qu'i!s ont vraiment le le juge Mondelet sera à Québec, et cette
ne chambre d'assemblée, un édifice bien désir d'économiser,les ministresdevraient affaire sera, nous l'espérons, jugé.e par hii
propre à donner -une juste idée du bon construire cette fois, au moins, utrédifice ehn favet des déposants.
sens et dle la capacité d. nos ministres. qui fut durable. Mais au contraire, ils se
Au lieu d'ériger un édifice digne de proposent de bâtir sur le sable et de jeter
Québec, on vent bâtir une simple maison au vent, les deniers publics. UN coNs.nLLER UN cArPAoNC.

ii brique rouge ! Passe encore si l'on de- Voilà pourquoi, tout en approuvant Jérôme Paturot aura toujours des im<i.
vait employer de la briqne blanche. Mais l'érction si nécessaire d'un nonvean bu tateurs. Nous ci trouvons une nouvelle
non: aujourd'hui, que la politique de cor- reau de poste, nous condainons le projet preuve lans la conduite que tient, actuel.,
ruption et de gaspillage a vidé le coffre qu'ont les minhtres de b&tir en brique lement, monsieur Louis Bilodeau qui,
publie, les niistres veulent faire de l'é- rouge cet é(mice. depuis quelque temps a commencé une
conomie ! O*i connait leur manière d'eco- Québec possède assez de masures; il campagne électorale. L'an dernier il
nomiser, surtout. à Québec. Chaque fois faut quelque chose d'élegant et, surtout, cabalait pour le maire Langevin, aujour-
qu'il s'est agi de doter notre ville d'un de solide d'hui, c'est pour le compte de 'mister
édifice public ou de quelqu'ouvrage im- Louis ßilodeau, of course'I L'ex-mar-
portant, on a voté dles sommes énormes eti ioiao cus,1Le-a.

et chaud 'importer' qui pour faire escompter
l'on a dépen& dix fois plus, pour bâtir i:NCOnE DE LA ULAGUE. ses billets promissoires, donnait des'bonuse
soit une espèce de 'grange' ou un quai Dans notro dernier numéro nous avons de 26 pour 100, à maitre Louis Prevost
difforme. annoncé que les ex-déposa:its de la 'Caisse l'accapiéreur <les deniers de la 'Caisse

Remarquons que s'il se dépense beau- d'Economie de Saint' Roch' avaient ré- d'Economio de Saint Roch', veut, a tout
coup d'argent pour ,es travaux publics à solu, en assemblé.e, de forcer messieurs prix, se faire élire conseiller de ville pour
Québec, not re ville en profite gubre. Les Prévost et compagnie à leur rendre le quartier Saint Jean ! Il a rnmme, retenu,travaux étant conduits à la mode mîinistê- comp e. Monsieur le curé Charest ayant déjà, tous les cabaleurs du conseiller
riclle, il s'en suit que nous avons des pronniede notifier,lui-méme, lesdirecteurs, Gauvreau (lui sentant l'impossibilité de
édifices, des quais qui valent bien peu les déposants avaient certainement rai- se faire réélire, lui cède ses valets, ses
mais qui coûtent beaucoup d'argent. Il son d'espérer, que cette fois, au moins, ils esclaves, ses cabaleurs, en un mot, tout le
s'en suit encore, que ces travaux n'ayant tie seraient point leurés. Mais quelle ne matériel et tout Pattirail d'élection. Car
pas conté le Prix mentionné dans les fut pas leur surprise en appreinanit que les aujourd'hui,' pour être élu à quelque
comptes publics, on découvre que ceux: directeurs avaient refusé de se rendre, charge publique il faut se servir de tout
qui ont enii min la bourse publique, gar- non .seulement al'invitation des déposants de ce qui est du ressort du cabalcur.
dent la balance pour acheter les électeurs mais même à celle de monsieur le curé Aussi l'ex-marchand Bilodeau a-t-il fait
et les députés sans honneur ! . Charcst I Messieurs les directeurs ont un appel à tous les cabalcurs du faubourg

Avec le nouveau bureau de poste on prétendn que leur avocat leur avait fait Saint Jean. Il leur a montié son petit vin
veut renouveler la meme farce. On va défense de rie point rendre compte aux blanc et ses petits sous jaunes. Les ca,
faire semblnt d'économiser adn de pou- déposants afin le ne point se compromet- baleurs on juré de l'élire, et, pour les
voir mettre a part. plus d'argent avec le- tre ! récompenser, sir Bilodeau a promis de
quel on fera, à Québec, les élections pro- Est-ce afin de ne point se 'compromet- dépenser l'argent de la Corporation d'nrtc



manière enco re plils extravagante que no
Von fait le iai re Langevini et compagnie.

Ainsi les éecteurs du faubo urg 3aint
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Jean sont avertis, par le présent, d'élire homme pour achever de dôpemer le peu
Louis 1ilodeau. C'est un homme ià gran- d'argent qui reste à la Corporation.
des cltreprises. Et s'il faut encore un Bilodeau is the man ! 1

voICi D>. QUriLL Mý; LE RalîCa MiNIsTui CARTu't, s'PlU:ND POUR rAIRE Av.NCEi1 LE P

-isquoi droit at lu l ódneteUpiii de |
DIAGL UE- UOLbervateur d di vulur ce qu'il con.

Lis reCevez *Abservateur' ! Un pa- n i t d!;! mal d lns homnes publies?
plier infâme, impie, ievolut ionnaire ! -il in lo mém droit que t ous les Citoyens

-C'est LtonnaInt que lloi-qui Ile, lis ICplis lpit. il a le umméile droit que vous et
le premier numéro, j1 ne me sois pas aper moi avons.
!u que ce journcal éndait les uma vni- -Mais je ne comprends pas pourquoi il

ses qualî(s que vous qui ne le lisez ja. fait lt gnrre,à ceux qui spéculent avec
mlais, avez de1ciOuvelrt ! l'airgent. public ? L'argent du gouverne-

-Jt liA point ce n:hant journal me n's pas le rôtre.
mais on mLa assuré qu'il était, horible ! -ilélas ! pouvez-vous soutenir ilire pa-

-A .Si je VouL. prZnv. qu'il le contient reille- aI bIurdité ! Avec <ului argent sont
que li vérté, il ie emnble i a parole don le ipay6s le gouverneur. les ministres et
vaut bien celle du eCux qui vous ont tro.i- tous lis employés publics, sinon avec l'ar-

pé. git provenant( des taxes que tous les ci-
vrai, mais pour<u.i attaque-t-il toyens paient iindirectemienit sur tous les

tou.ï nos hoinmes publies ? Voy1zvous amic'es achetOs
les tutrs joi i naux les attaque? (A connner.)

~Iabord la it tlt l itis n0
nIaux sont vendus nu ministère. Sur ces
journux vous n lisez jaIadis Ce que nos
hlomuînes publics font do nal ; mais les
vols, les faux sermient.-', les achats du con-
cience qui pour servir la politique n'en
sont pas moins des crime.s, sonmt toujours
iprésentés sur ces journaux comme
étant des euvres sainies, des act ions io-
rales, les eixploits héroiques ! Sur L*ob-
servateur, tout est montré sous son vrai
jour. Si les ministres font semblant, de
bien faire, ce journal l'annonce : en revan-
ehe, il dénoneo tout le mal qui se commet

-Ca se peut, Iais pourquoi nomme-t-il
les gens ?

-Si quand ils font bien, ils cachait
beurs nm, trouveriez vous cela juste ?
Non. Eh ! bien, les hommes public s qui se
renlen t coupables de crimes politiques
doivrnt être désignés par la presse et

ionis par le tribunal de l'opinion publique.

Deiuis quelqne temps on I'ente Ildait
plus parler du maire Langevin ni de l'avo-
cat Gasaulit, les deux nîssies qui duiverit
nous importer d'A ngp leterre le chemin de
fer dlu nord. Aujourdhui nous recevons
de ces demi dlieux uin lettre que nous
sOtmIîes hîctiteureux de faire connaitre à nos
lecteurs.

C'est le naire Langevin l'un do nos
amis les plus chers et les plus intimes qui
1.arle :

Londres, ruc du chemin de fer du Nord.
Mon clier monsieur,

li songeant a tois les dangers que les
délégués allaient rencontrer, vous avez
'ii. depuis leur départ de Quéhee, verser
bien dIes !armes. Mais ginilque grande
qu'ait été votre douleur ài leur égard, elle
n'égale point notre triom e Sa clhez que
nous n'avons pu obtenir du capitaux,

paree que urus n'avons pas ecore trou-
vé la deneurc de noire capitaliste-Lon
dres est si grand-- mais nous avons., avec
le sccours du suint homme Taceé et les lu
mières du fuieonaire Barthe, résolu di-
retourncr a Québec, le plutôt possible
afin d'y preparer les esprits a nous par-
donner de les avoir dupés. Comptant sur
votre amitié pour nous, les délegues,
nous vous prions de nous préparer un
relit triomphe aux frais des citoyens.
Nallez pas, faire trop le dépenses ; qua-
tre ou cinq cent s louis sufbront.

'out a voin,
Hector L. Langevin,

Sauveur du chemin de for dunord.
Vraio copie.

Les ministres courent I toutes jambes
vers Toronto. Le but de leur voyage c.st
encore inconnu. Quelque uns piêtcóndent
que les nmjuistres Cartier et Belleau de-
vienneit, sur leurs vieux jours, tis éconu-
iniques et que gri ea a eux, on n'a pu Cn-
core s'entendre sur le choix des bâtisses
ou l'on établira lc3 divers départements
publis.

'oici notre opinion sur quelques jour.
iaux du pays:

'La Minerve'-Vieille éponge avec la-
quelle le ministère luve la laine de
ses 'moutols.'

-'L'Ordre-Gerlrt attaché à un brandon
de discorde.

'Le Courrier du Canada'-La sottiso
alliée à l'hypocrisic et au fanatisme.

'Le Journal de Québec'-Uni nageur
qui, ne sachant sur quel rivage il doit
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aborder, prodigue tour à tour caresses J. G. Barthe. le r édacteur du 'Cana. , S'il est vrai qu'en France tout finit
et coups de pied au ministère.parjure Ct dien', a une plume de butor. par des chansons, en guerre nous com
à lopposition. Encore quelque temps de Le chevalier Taché, rédacieur du'Cour- jnençons tonjours par là. Voici le refrain
cette vie de fatigue et d'inquibtude, et au rier lu Canada', une plume de dindon. - n forme dacrostiche expédié au général
lieu d'aborder, le voilà qui coule à fonds Joseph Cauclhon, rédacteur du 'Journl Autrichien Giulay, que tout le monde

de Québec', une plume d'autruche. fredonne auour de moi:
Rapportant un nouvel exemple de cor- Le precureur général Cartier, une pIu- O énéral, si vraiment vous êtes

ruption ministérielle, un correspondant du m'le df vautoiur. .- telligent, vous vous tiendrez
-Pays' disait dernièrement. Le secrétiire provincial Alleyn, une C i n peu loin de nos bayonnettes

" Ne sommes-nous pas dans un temps plume de chat-tunt. e 'avis est bon, vous le suivrez
ou riini ne s'apIel p son nom, qul Le maire Langevun'e plume de paon. > moins que vous ne priêériez
il s'agit de la chose publique ?" Le promiaire Audett', une pluilme de .< voir clôuer vos épaulettes.

Ce correspondant se trompe : il y a perroquet.
quelque chose qui s'appellevritblen ent Le député Turcette. une plum <le L'hypocrite vole sa réputation, il
par son nom: c'est le MINIST E RE-PAR- manchot. fait l'honnête homme comme le filoti fait
.FU fi. Le docteur Rnousseau, une plminm rra- le mouchoir,

ciée à la queue d'un coq horgue. Le génio prosterné devant le pou.
Pourquoi n avoir mis qu'une seule Ca- Le conseileir Gauvreaîu, si l'on cn Croit i voir ne prospère pas mieux que le blé

ricature ? disait uni individu cii voant ceux qui ont vu ses liameux compins, ne s I ecoché par le vent ; tous dux doivent
je ,denier nunero d -liGbservateurs.' sort pas de plume, nais d'un morecau de mirir debout.

np(sible d'en metre lhs d'une, r 'blanc d'Espa.:ne'. 0n doit comprendre,
il vn a: or quaorze mille six ceinti Maintenant, ponrquoi il y a tait ' Les hommes que les crises politi.
t reize louis! dans les compITs fournis pour les phares ques é!è vent au pouvoir me 'ont l'efIt d

da beau Narcisse, président du Con- cerfs-volents qui lie montent dans les airs

Quelqu'u n ui e s seil Lgislati t rit avec un out <e li . que t ires par la ficell poptilaire, portés
cuonptes publics étaient corrects répondit Messieurs Pre'vost, Marois, Gauthier ert lyn le soille orngeux des révolutions, et

-L'audition de ces comes s les montre B ru net, une l lun de (Itin-ié clu fort embarrass d se tcinir quand il a

eor(rects, mais l'uddition en déiintre la Ceux qui calomnient sous Panonyme, cesé. Ceux, au contraire, que.la considé-

soustraction. une pluimre de harpie. ration seule y a conduits me semblent des
Ceux qui sp:velent nvcc la rgent pu baons qui ont en eux-mêmes le principe

Pour avoir assisté au bal donné der- blic, une plume de hiiou. de leur asecention, et qui s'élèvent d'au-
nièrement, un dimanche, par le procureur tant mienx que le temps est plus calme.

rlCre, le colo1nel Plavirln. c:e _ E politique, pour estimer les iom-
(milsde ses fonctions dle p -E ï.X ITS POUR RI[E. les, 1on regiarde moins à leur vertus qu'a

Hlnas! la l i deLyti nh 'eend done leur opinions, et plus à leur influence
aux députés .racermcrrn a.ucun - Le ihit qu à leur Moralité.

suivant s'est passé au Texas. Un juge re- ,r La raison prouve sa grandeur en
La scène suiva se passe à la cour nait cde condamner a mort <un p;auvre dia- se pasait de sublimes questions, et sa fo-

de police . bile u nom de John-John, convaincu de lie ci lprtcnt les résoudre ; ses -pour.
Ut forgeron que lon a enlové subite- meurtre. Il lui adressa. le discours sui- quoi' planîent, ses 'parce que rampent.

ment (le soni ouvrage pour être témoin vant :-"John, la Cour avait eu réelle. * il Ah ! pourquoi les pécleurs ne sont
dans une cause, est prié d litéter serment ment l'intention de retarder votre exécii- ils pas, comme ios députés, enclins à 'l'a-
avant de rendre témoignage. tion jusqu'au printemps prochain ; iais mendenent ?'

Il prend l'Evanîgile, mais le juge cre- il fait bien froid, et notre prison se trouve ,Un paysan ayant un procès vint par
vant voit' que la main du témoin n'a pas dans le plus déplorable état. Toutes -les lei au piècident. Il y avait déjà quatre
la blancheur voulue par la cour lui dit : vitres des fenîêtres sont brir ées, les Che. heures qu'il attendait, quand le président

-Témoin, allez vous laver les mains. niinées l'uneînt ; le iombre dles pension. 'l surprit les yeux fixés sur ino inscrip.
-Juge, répond le forgeron, sy aires est tellement considérable, que tion de quatre lettres qui signifiaient

le verreude vos lunettes. nous ie pouvons doniner qu'une couivertu- 'Pierre Pontus, Premier President.' Eh I
re a chacun d'eux. Pour toutes ces rai- bien, mon ami, lui dit le president, que
sons, et pour nbrégr autant que possible signifient ces quatre lettres ? "Monsieur,

Voici de quelics plunies se servent vos souffrances, nous avons décidù que i répondit le pa-ysa, je crois qu'elles voi-
quelques unes de nos cléebrités canadien- votre exécution aura lieu demnain matin lent dire: 'Pauvres Plaideurs' Prenoz Pa-
nies: ap;4s déýjeuner, à lheure qui conviendra ticec.'

Octave Ci émazie, le chantre. de Caril- le urcox au sléril, et qui vous sera le
l'en ser't-d'une plume l cygne. plus- agiónble. "-un nie dit pas comtmrlent

Lenoir, a une plume de, rosignol. John-john a romercié la Cour (le ses nt- COR PORATION.
Cliauvenu, une plume de colibri tentions si délicates.
Daoust, le rédacteur du 'Pays', une ,* On faisait fort mauvaise chère chez 27 mai.

plume d'aigle.c une dame que nous ne 5iommons fins. Résolu-"Que deu licences d'aubergis-
de faL- En revanche on calomniait beaucoup les te soient accordées à Jean Gasselii, de la

"ette. absents "Si l'on rie mangeait pas un peu rue des Fos,és, Edouard Riverin, de la
P. G. Iuot, l'auteur de " La ironne" son prochain, ici, dlit un convive il lau- rue des Prairies, etEvan Octavious Recs

une plume de vamnier. drait mourir le faim." de la rue Saint Valier. quartier Ja'cques
Emile H. Chavalier, une rhume de j Les gens entachés de friponnerie Cartier ; la veuve Sarah Brown, de la

jascur. 1 font de lia politique tino lessive, et, pour rue Champlain ; a Mathew [oughton de
Passons maintenant auxhcélbrités boul se banchir i nos yeux, se lavent dans la rue des Remparts, quartier du Palais;

fonncs et autres: nos e0pinions. à Robert Johnston, de la rue Artillerie.

t

-



quartier Montcalm ; à Paul Bussière de
la rue Richelieu, quartier Saint Jean ; et,
A J. W. Purdy, de la rue de la Fabrique,
quartier Saint Louis."

Résolu -"Que les revenus du havre dul
Palais ne soient pas vendus cotde année.
et que les règlements relatifs -à ce liavre
soient revisés d'lui à l'année prochaine."

Résolu-Qu'une somme n'excédait pas
quatre cents piastres soit votée pour faire
niveler et réparer la Granda Allée depuis
la porte Samnt Louis juq la rue Sala-

L'OBSERVATEUR

CORR ESPONDANCES. et met de côté les gants qu'il regoit comre
c'est lusage. J'aimerais à savoir s'il
amasse ces gants neufs pour les revendre

onsieur le redacteur, au profit des pauvres ...... déposants
Veuile i rer la lettre suivante que ou s'il est le fournisseur de gants de son

.ai t rouvec dans le havresac du cheva- ami et associé le marchand de livret*
hier Taclhb. Marois ?

Arr-r Dans tous les cas son procédé est une
insulte pour les parents du délunt qui

Tur n, 19 mai 1859. peuvent passer pour ne pas coiinailre

Au celider Tae, à Québec usage ou pour des avares.
Ait licvlicT. ' -iciéyà Qub c,', or

berry." onsieur,
J'ai l'honneur le vous qformer que DECÉDE

3 juin. VictorAEmmanuel, mon huguste maître, A Saint Rocli de Québec, le 3 du pré-
Rsolu,--" Que le îremier rapport du mre connaitre a votre sent iois à Tage de a ins et dei daine

comité ia h-sa ite et sar. e pcrsonni, qu'il est ftres en 'lic rhu .ps~ ..~,,..de pendr us c- elère à e:îlec deis Sublimes et SîaiîîtýS r<'- l
sures pour célé brer l'anmi versaire de la e u n u doric Vázin

iiLl58uiiCdCuL~eimesr~ pri em cu~i-marq ues que vous vous é:e(S, pcrimis ieurUdmcéininîir
naisanc dela emp soi prs e co ^faire sur -01n 'petit' gouvernement. Dpremier o uour plus, i Ie charge (le vous informer qu'il I A N NONCES.

Q'slu- Que1 les payelluents fiait,Rsu Qse propose de vous envoyer Rione pour
par ordre du comié et s'vî it-a quatre être fait chantre du pape aux coitlitionis LA FONDERIE DE: CARACPERESvmgt dix-sept louis et six demiers pourrD
célébrer la tête (le la Deinîe, soient pu oulus rUE Onssiz. Quant aux autres chiens (Au-

vtie s) il se propo NiYlA-;T M A 1 ANS Us ilENsE ASSOP,
Du consentement du Conseil, inonsi u d les chute d e . T

Fitzpatrick, seconîdé par' monsieuir C V enrnanie.qu'il nest vraimient
vreau, a propuosê. . nibl d'cre obli' denvous direide fl CainteI

"Que la somme (le dix piastres sait tc- part d monitr e de s ebes Msique, mands
cordec au souîs-chef de polic en considé at deu rt xes na- anscriptes, aille Figures d'Echiqmer
ration des se a rez gn'il ime faut obéir a vmon r ou - douce. Ornemenîts,

nain îs evce jm'la eir î'o ez qu-il e fut loére. àiai mo 1 îîseitstileFgre1.ebqiIlion de la fte e Sa Mjest e: que la M Filets fs o cuivre et Eordurets,Alini devoir fait, imonisieuir, vouzs lue (i éaItrinssomme de six piastres soit accorde a à pernmeuirez <le vous faire connaitre* toute en métal, Interlignes,
monsieur WalshCercles et Ellipses en Garnitures métalli-Wtallî iix, pisrsàmnniu 'am'lcion (lue je port1e à votre persone Imétal et cen cuivre (lacs,Baillirgé. et <ix piastresa moseur uien. sainte. Je suis heureux de saluer en

Laquelle motion a été mine aux voix et vous Pun des défenseurs d u trône et de CCadratms dencoi-
mejetèe, après division de 6 contre 11. l'autvl, ainsi que le protecteur de toius les taisie, gnmur.

grands et dc tois les 'petits' qui suivent Tous Ces caractères sont fondus au mo-
les règles orthodoxes du 'Courrier du Ca- yen de la vapeur et d'un dur niétal parti-

NOUVELLES D'EUROPE. niada'. En votre qualité d'mui du saint ci nlier à cette imprimerie. La rapidité iii-
père, de neveu de votre oncle, et du ré- comparable avec aquellse fhit la fabri.
dhacteîur d'un saint journal, je sais que nt ion de ces Caractères durables me per-
vous [ni-es votre devoir en hon cli etitn. met de les vendre à (les plus prix plus

Le pasage du Ticinu par fran- .'ai eu occasion, (le conniaitre, à Paris, rduuits que ceux des Caractères ordinai-
gaise sera, dit mn.journn!, anglais, consi- monsieur Louis 'Voyou', de, res soit aucomptant soit à crédit.
deré connue le signal d'un soileve ment et la cnnversation étant tobiriée sur les On peut se procurer (les Presses, Ca-
européen contre la France et les Autri- bédeaux du Canaia et l'étoIle de ce pays, ractères en bois, Encre, Casses, Colmpos-
chiens narcheront suri Pi is c'est avec plaisir que j'ai appris, de la t eurs, etc., au plus bas prix <les maintac-

La premier bataille a été livrée à bouchîe de ce saint homme, lue vous turier. En recevant seit cents, prix du
Montchello le21de mai. LeséAtrichiens ôtiez bien estimé du bédcau de votre postage d'avance, on expédiera aux bu-
au nmî'bre de 15,000 ataqurentlesavant ville vn particulier et. des bédeaux du reî'aux d'imprimeric un pamphlet des
postes du maréchal Baraguay d'H1illiers Cainala e genéral. .le vois eni félicite, i ôchantillons <le onites et dc lettres seule-
et furent repoussés pari la division du gé- monsoue', et vous prie de croire que j'au- ment.
!éial m Formy après natre heures de coin- lai occaision de parler au monarqtie miioi Les éditeurs de papiers-nouvelles qui
bat sanglaint .Un régiment de cavalerie nlître, et que je ferai tout mon possible publieront cet averlissemenit, y compris
Sarcle avait-pris partîà l'acti. LesAn- pour r'égler le -pett' diffrend qui existe cette note. trois fois avant le Jer jour
trichiens ont perdu 2,U00 et les Frian- entre vous deux. d'août 1S59, et qui expédieront à mon
gais 600. 200 Autrichiens oit été faits Je suis, monsieur, avec la plus adresse une copie (le leur publication, re-
prisonliers. Garibaldi est entré a Gavello aute considéra t ion, votre très coiot le piement de leurs comptes
-1 la téte de 6,00(0 hominmn-,s. humble et très obéissant serviteur. quand ils feront, a nia manufiacture, un

Le général autrichien a établi son Catvo:ic. aclhat le Caractères excédant cinq fois le
quartier général à Garlasco, et ordonné a - montant de leur compte.
tous les habitants de lui remettre leurs Monsicur le rédadteur. S'adresser à GEORGE BRUCE,
armes sous peiau d'htre fusillés s'il n'obé- Le saint homme Brunet, bédeau de 13, rue Chambers,
issaient point l'église le Saint Roch a une étrange- 9 jui, 1859. New-York.

Le roi de Naples est, mort et Franois habitude. Quand il précède un coriège - .-.--

-Il ui:sccède. funèbro il met une vieille paire de gants L. M DARVFAU, PRmROIETAImE F.T RÉDACTEiUL.


